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SOURCES ET TRAVAUX 

 

ARCHIVES 
 

ARCHIVES PUBLIQUES 
 
Ecole Nationale Supérieure des Mines de Paris 

- Fonds ancien : mémoires et journaux de voyage : 
- Benoît CHATELUS, J 1835 (44) : « Journal de voyage, 1°) Marne, 2°) Champagne. » 
- DYMEKO, J 1836 (48) :« Voyage en Champagne, dans les Vosges et à St-Etienne » 
- Gabriel PIGEON  J 1836 (49) : «  De l’industrie de fer en Haute-Marne ». 
- MENGY, M 1840 (274) : « Le Val d’Osne ». 
- L. GUILLEBOT, M 1839 (243). 
- DRIANT, J 1840 (63) : « Notes de voyage » 
- LEBLEU, CR 1850 (443) « Mémoire sur le travail du fer en Haute-Marne ». 
- C. BRACONNIER, M 1857 (628) : « Mémoire sur la fabrication du fer en Haute- 
- TISSOT, J 1859 /1 (680) : « Mémoire sur la fabrication du fer et de la fonte en Haute-Marne 
(entre Chaumont et St-Dizier). » 
- VUIGNER, HENRY, FRISSARD, J 1859 (223) : « Journal de voyage. » 
- Max BROSSARD DE CORBIGNY ET MOLLEVAUX, J 1859/3 (224) : « Journal de 
voyage dans la Haute-Marne et le Nord de la France ». 
- Alfred BRACONNIER, M 1863 (816) : « Mémoire sur la fabrication de la fonte et du fer en 
Haute-Marne et dans le Châtillonnais. »  
- Clément CURIERES  DE CASTELNAU, J 1872 (480) : « Usines et forges de la Côte d’Or, 
de la Haute-Marne, de Liège et de Prusse. » 
 
Archives Départementales de la Marne 
Série E 
- 4 E 1902 : Répertoire des actes de Me Deschamps, notaire à Vitry-le-François (1822- 1830). 
Série F 
- 56 H 300 : « Plan du fief du Buisson et dépends à Louvemont et sujet à la dixme » (Plan des 
forges de Louvemont (Le Buisson et le Chatelier) vers 1750). 
Série G 
- G 39 f° 73 r°, 12 septembre 1762 : autorisation accordée par l’Evêché de Chaalons-en-
Champagne à Claude Contenot d’édifier contre le mur sud du château du Clos Mortier une 
chapelle particulière.  
 
Archives Départementales de la Meuse 
Série S  
Remarque : alors que la Série S est abondante en Haute-Marne, elle est très mince en Meuse. 
- 65 S 6 : Règlement d’eau de l’usine de Güe (Ancerville) aux héritiers Rozet, 15 avril 1873. 
 
Archives Départementales de la Haute-Marne 
Série C  
- C 203 : « Demande en réduction d’imposition de Contenot, propriétaire de la Forge du Clos 
Mortier en 1778 avec mémoires statistiques sur l’état, le service et le produit de l’usine ». 
Lettres de Contenot à l’Intendance de Chaalons-en-Champagne, 1779, 1780, 1781, 1782 ; 
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Rapport du Sieur Révillon au sujet de la demande en modération de Mr Contenot sur 
l’imposition de sa forge (non datée). 
- C 203, pièce 507, Forge du Clos Mortier, Rapport des services de l’Artillerie (non daté, 
période révolutionnaire, avant 1799) 
- C 363, Mémoire de la Ville de St-Dizier contre la consommation excessive de bois dans les 
forges en contravention du Règlement de 1731, 1737. 
Série E : 

- Sous-série 1 E : 
- Registres paroissiaux d’Eclaron et de St-Dizier (Notre-Dame, Gigny, La Noue). 

- Sous-série 4 E 69 : 
- Mise en adjudication des bois de Louis-Philippe d’Orléans, 9 septembre 1793. 

- Sous-série 4 E 75 : 
- Bail de la Forge du Clos Mortier par Claude Contenot à François Mathieu, maître de forges 
à Jean d’Heurs pour 6 ans, 10 Messidor An V 
- Vente par Fr. Roussel, maître de forges à Pont-sur-Saulx (Meuse) du Bois Nonsart, à Lisle-
en-Rigault, 5000 F ; 22 décembre 1822. 
- Dépôt du testament de Jean-Hubert Rozet, du Clos Mortier (minutes conservées par Me 
Haussman), 7 juillet 1828. 
- Testament de Jean-Hubert Rozet, juillet 1828. 
- Testament de Françoise Papon de Marange, veuve de Jean-Hubert Rozet, 16 juin 1836. 
Envoi en possession pour Jules Rozet, son neveu, 18 juin 1836. 
- Testament d’Alexandrine Rozet, née Lespérut, St-Dizier, 1866. 
- Inventaire des biens d’Eugène Guyot de Ménisson, (44 pages), 27 déc. 1866 – 20 oct. 1867. 

- Sous-série 4 E 76  
- Vente de la Forge du Clos Mortier par Cl. Contenot à Jean-Hubert Rozet, 23 Pluviôse An VI 
- Vérifications de comptes (faillite) de François Mathieu, locataire de la forge du Clos 
Mortier, 1er Brumaire an VIII, (70 pages). 
- Bail de la forge du Clos Mortier par J-H. Rozet à Cl. Gérard de St-Amand, 22 octobre 1804. 
- Vérifications de comptes de François Mathieu, maître de forges à Jean d’Heurs, Marnaval et 
Le Clos Mortier, 1er Brumaire An VIII  (en particulier le magasin de fers à Paris). 
- Vente d’un bois à Robert-Espagne (Meuse) 21 ha, par J.-H. Rozet à Fr. Roussel, maître de 
forges à Pont-sur-Saulx (Meuse), 10.000 F. 
Série Fi : 
- 6 Fi : Le Clos Mortier en 1814, par Pernot.. 
- 6 Fi 312 : vue des usines, dessin, sans date. 
Série J :  

- Sous-série 3 J : 
- 93, pièce 481 : Tableau général des forges (Haute-Marne et Meuse) employées à la 
fabrication des boulets et obus ; pièce 517 : La Foudroyante, Jugement du Tribunal arbitral, 
AN II. ; pièce 519 : Copie de la Pétition présentée au Comité de Salut public et à la 
Commission des Armes et Poudres (non datée). 
- 93, pièce 519 : Forge la Foudroyante, « Copie de la pétition présentée au Comité de Salut 
Public et à la Commission des armes et Poudres par les Citoyens Martin et Dallichamps », 
sans date (1795 ?) 
- 93, pièce 508, Rapport sur la Forge de Marnaval,  
- 93, pièce 481, Tableau général des Forges employées à la fabrication d’obus de nouvelles 
dimensions dans les départements de la Haute-Marne et de la Meuse, Marnaval, non daté 
(1796 ?)  
- 93, pièce 517 : Forge La Foudroyante, jugement du Tribunal arbitral, 25 Fructidor An II. 
- 93-94 : Notices sur les forges employées aux besoins de la République, An III. 

-  Sous–série 5 J :  
- 141 : Rapport du Service des Mines au Préfet de la Haute-Marne, 5 avril 1860. Rapport de 
l’Ingénieur en chef sur la situation de l’industrie du fer en Haute-Marne, non daté, mais 
vraisemblablement rédigé en 1860. 
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6 J, Fonds BERTHELIN 
- 6 J 14 : opposition à l’établissement d’un haut-fourneau à Anglus, Haute-Marne. 
- 6 J 28 : Partages de cordes (1835-1878). 
- 6 J  143 : Réunion de maîtres de forges à St-Dizier, An XI. 
- 6 J 224 et 225 :  

- Location des usines du Clos Mortier, 6 mars 1859. 
- Constitution de la « Société E. de Ménisson », 6 et 8 mars 1859. 

- 6 J 228-230 : Vente de la terre, forêt et forge de Vraincourt par le Baron de Gravenreuth et le 
Comte de Rechberg aux sieurs Rozet et autres, 20 janvier 1826. 
- 6 J 230 : Procès verbaux des visites faites aux usines de Vraincourt par les représentants de 
la « Société Bougueret & Martenot » et Berthelin Frères, janvier 1847 et 18 octobre 1850. 
50 J, Fonds ROZET 
 Le Fonds Rozet, déposé aux Archives Départementales de la Haute-Marne au milieu 
des années 1990 par le dernier propriétaire du château du Clos Mortier comprend les registres 
d’entreprise du Clos Mortier. Un inventaire manuscrit en a été dressé le 8 octobre sur 
demande par le conservateur, mais depuis, aucun classement définitif n’en a été encore fait. 
C’est pourquoi ces divers documents sont répertoriés ici sans cote. 
1°) Registres de « Copies de lettres » :  
- « Journal », An VIII- 1807, (Coupes de bois, expéditions de fer et clientèle). 
- « Journal », (Coupes de bois, 3 pages), Mars 1807-Mars 1810. 
- « L 2, Fourneau de Châtillon » :  

- 1°) : Fourneau de Châtillon (Dommartin-le-Franc), novembre 1786-Juillet 1793. 
- 2°) : Forges du Clos Mortier St-Dizier), Ventôse An III –Vendémiaire An X. 
- 3°) : Correspondance expédiée par Jean-Hubert Rozet, banquier. 

- avril 1807-février 1810. 
- février 1810-décembre 1810 (« Ex libris Claude François Marie Massenat, de St-Dizier »). 
- décembre 1810- mars 1812. 
- mars 1812-novembre 1813 (5 dernières pages arrachées). 
- mai 1833- décembre 1834 (jusqu’en 1851, l’écrivain est Jules Rozet lui-même). 
- juin 1839-mars 1841. 
- mai 1844-octobre 1845. 
- mai 1848-juillet 1849. 
- août 1849- juin 1850. 
- juillet 1850-avril 1851. 
- novembre 1851-février 1852 « Registre n° 3 », (Papier Pelure, format 23x27, écrit par E. de Ménisson (très 
difficilement lisible), parfois par Claude-Stanislas Simon). 
- novembre 1852-février 1853 « Registre n° 7 », (idem). 
- février 1853-mai 1853 « Registre n° 8 », (Papier Pelure. Jusqu’en février 1853, la plupart des lettres sont 
rédigées par Claude-Stanislas Simon et signées par Jules Rozet. A partir du 27 février, l’écrivain est Eugène de 
Ménisson, rarement Jules Rozet). 
- novembre 1853-janvier 1854 « Registre n° 11 », (Papier Pelure, écrivain : E. de Ménisson très difficilement 
lisible). 
- février 1854-avril 1854, « Registre n° 12 », (Papier Pelure, idem). 
- avril 1854-juillet 1854, « Registre n° 13 », (Papier Pelure, idem). 
- octobre 1854-décembre 1854, « Registre n° 15 », (Papier Pelure, idem). 
2°) « Grand Livre » : 
- Brumaire An IX-septembre 1810. 
- août 1834- avril 1836. 
- mai 1838- avril 1841. 
- mai 1841-août 1844. 
- janvier 1847-août 1849. 
- décembre 1848-septembre 1850. 
- août 1850-novembre 1851. 
3°)  « Journal du Clos Mortier », (fascicules mensuels) : 
- avril 1823-décembre 1825. 
- janvier 1826-décembre 1828. 
- janvier 1829-novembre 1830. 
- janvier 1831-décembre 1833 (manque presque toute l’année 1832). 
- janvier 1834-décembre 1835. 
- janvier 1836-décembre 1837. 
- janvier 1838-décembre 1839. 
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- janvier 1840-mai 1842. 
- juin 1842-décembre 1843. 
- janvier 1844-juin 1845. 
- juillet 1845-novembre 1846. 
- janvier 1847-juin 1848. 
- juillet 1848-novembre 1849. 
- janvier 1850-juin 1851. 
- juillet 1851-décembre 1852. 
- janvier 1853-décembre 1854. 
- janvier 1856-décembre 1856. 
4°) « Journal du Fourneau Neuf, dit Fourneau des Lachats », fascicules mensuels, dont quatre 
sont en fait ceux du Fourneau d’Eclaron, exploités par Jules Rozet et autres en 1854 et 1855 : 
juillet 1846-juillet 1858 
5°) « Comptes courants avec les autres maîtres de forges » : 1823, 1824, 1825, 1835, 1836, 
1837, 1838, 1840 et 1847. 
6°) « Journal du Fourneau du Vieux Jean d’Heurs », mars 1846-avril 1847. 
7°) « Journal du Fourneau de Sermaize », mai 1847-décembre 1848. 
8°) « Journal du Fourneau d’Eclaron », août 1848-août 1855. 
9°) Brouillard ou Main courante », 1845, 1847, 1848, 1849, 1851, (Bois, forêt, expédition de 
fils de fer et fontes, Caisse d’Epargne. 
10°) « Effets à encaisser », 1855-1857. 
11°) « Fabrication de fil de fer », avril 1847-avril 1848. 
12°) « Usine à ciment romain de Vitry-le-François », 1852- 1853. 
13°) « Journal du Fourneau de Saucourt », mai 1851-juillet 1852. 
14°) « Expéditions de fontes », mai à septembre 1859 
15°) « Carnet d’adresses », 1845 ou 1846 ? 
16°) « Fers reçus de la Forge Anglaise, Adam, Huin, Drouot & Cie », 1851-1852. 
17°) « Travail du Fourneau 1823 », Journal quotidien du travail, 1823-1846. 
18°) « Journées », janvier 1850-octobre 1857. 
19°) «  Fabrication de fil de fer », mai 1826-février 1837. 
20°) « Expéditions » : 
- Fers marchands, 1823-1838 
- Fers Martinet, 1823-1825. 
- Fontes, 1838-1850. 
21°) « Expéditions de fils de fer » : 
- juin 1826-juillet 1839. 
- août 1839-avril 1851. 
22°) « 1845 », petit livre de comptes, 3 pages : coupes de bois, fontes reçues ou expédiées. 
23°) « Caisse », 1843-1846. 
Série L : 
- L 797, « Extrait de la lettre de François Mathieu, maître de la forge de Bienville en date 

du 26 Nivôse An III au Comité de Salut Public » (au sujet des moyens de remédier aux 
difficultés d’approvisionnement en minerai et en bois). 

- L 197, Bois nationaux (1793-An V) : procès-verbaux. 
Série M : 
- 48 M 6-10 : Préfecture, Légion d’Honneur : propositions, renseignements, avis. 
- 48 M  12 : Préfecture, Légion d’Honneur : état nominatif des décédés, 1838-1897. 
- 209 M 9 : Industrie, statistique industrielle, 1825-1834. 
- 209 M 10 : Statistique industrielle, Renseignements, correspondance, 1839-1848. 
- 210 M 1-4 :  Rapports sur la situation industrielle et commerciale du département, 1850-70. 
- 215 M 1-2 : Ch. de Commerce de St-Dizier, élections, correspondance, 1848-64, 1884-1925. 
- 215 M 4 : Préfecture, Chambre de Commerce de St-Dizier, procès-verbaux de séances. 
- 269 M 1 : Statistique industrielle, renseignements, correspondance, 1824-1862. 
- 269 M 2 : Rapports sur la situation industrielle et commerciale de l’arr. de Wassy, 1831-86. 
- 218 M : Chambre consultative de Joinville. 
- 241 M 1 : Sous-Préf. de Wassy, Légion d’Honneur : Rapports du Sous-Préfet, 1856-1919. 
- 241 M 2 : Sous-Préfecture de Wassy, Légion d’Honneur : Renseignements, 1810-1921. 
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- 215 M 4, Préfecture, Chambre de Commerce de St-Dizier : Affaires diverses, 
correspondance, 1848–1903. On trouve ici quelques rapports établis par Jules Rozet mais non 
reproduits dans les Mélanges Industriels : 

-  « Influence du Canal de la Saarre sur la propriété forestière dans les départements 
de la Haute-Marne et de la Meuse », (imprimé, 8 pages, 28 décembre 1847).  

-  « Réponse à la circulaire n° 19 de M. le Ministre de l’Agriculture et du Commerce », 
(1er août 1849,  imprimé,  15 pages).  

- « Pétition adressée à l’Empereur au sujet du Canal des Houillères », Projet de loi 
relatif à l’apprentissage déposé par M. Peupin à l’Assemblée Constituante, (10 mars 
1860) . 

- 271 M 2 : Sous-Préfecture de Wassy, Chambre de Commerce de St-Dizier, correspondance 
1848-1864, (lacune 1864-1884), 1884-1925. 
- 271 M 3, Sous-Préfecture de Wassy : Chambre de Commerce de St-Dizier, affaires diverses 
(1848-1926). Ce dossier comprend plusieurs rapports imprimés établis par Jules Rozet et 
contenus dans les Mélanges Industriels. En outre, il contient une chemise « Admissions 
temporaires » contenant des documents sur la Chambre Consultative de Joinville en 1857. 
- 271 M 4, Sous-Préfecture de Wassy : Chambre de Commerce, correspondance (1849-1896). 
- 8 M Sup 2, Chambre de Commerce de St-Dizier,  Registres des délibérations (1861-1875) 
- 8 M Sup 12, Chambre de Commerce de St-Dizier, Correspondance (1844-1880). 
- 48 M 8, Légion d’honneur, Préfecture : Propositions de nominations (1841-1860) 
- 48 M 9, Légion d’honneur, Préfecture : Propositions de nominations (1861-1867) 
- 48 M 12 : Etat nominatif des Membres de la Légion d’Honneur, 2 Cahiers, 1838-1897. 
- M 1055 : Forêt du Val (près de St-Dizier), 1811-1860. 
- M 1112 : Délits forestiers, St-Dizier, 1816-1871. 
MF 173-174, Fonds DAGUIN : 
- MF 173 : Mémoire présenté par Claude-Stanislas Simon à la réunion des maîtres de forges 
de Champagne du 12 novembre 1867 au sujet des acquits-à-caution, imprimé, Editions 
Saupique, St-Dizier. 
- (pour mémoire, MF 174 I et II : Mélanges Industriels de Jules Rozet, 2 tomes, 1875.) 
Série N 
- 2 N 25 : Conseil de l’arrondissement de Wassy, session de 1858, Rapport sur l’industrie 
métallurgique, 4 août 1858. 
 Série Q :  

- Sous-série 1 Q :  
- 1 Q 39, 1 Q 68 : Achats de Biens Nationaux. 
- 1 Q 860 : St-Dizier, Chamouilley, Forge de Marne (1821-1862). 
- 1 Q 1020 : Forêt du Val, coupes et ventes de bois (1830-1848). 

- Sous-série 3 Q : Enregistrement : 
- 3 Q 23 /261, Joinville, n° 114 : déclaration de succession d’Antoine Aubin Rozet, décédé le 
17 avril 1828. 
- 3 Q 23/262, Joinville, n° 16, Succession de Jean-Hubert Rozet. 
- 3 Q 23/262, Joinville, n° 82, Succession d’Antoine Aubin Rozet, décédé le 17 avril 1828. 
- 3 Q 23/265, Joinville : succession d’Ant.-Pr. Guyot de Ménisson, décédé le 19 janvier 1832. 
- 3 Q 23/267, Joinville, n° 148 : succession de François Rozet, dit « des Ecrues », décédé le 
19 novembre 1833. 
- 3 Q 23/268, Joinville, n° 1171 : succession de Marie Catherine Gény, veuve de Ménisson, 
décédée le 7 février 1835. 
- 3 Q 40/311, St-Dizier, n° 1275, succession de Jean-Baptiste Gény, décédé à La Loubert 
(écart de St-Dizier), le 31 octobre 1825. 
- 3 Q 40/312, St-Dizier, n° 270, succession de Jean-Hubert Rozet, décédé le 4 juillet 1828. 
- 3 Q 40/331, St-Dizier : succession de Jules Rozet, décédé le 1er sept. 1871. 
- 3 Q 47/164 bis : Table alphabétique des décès de 1824 à 1832, Bureau de Joinville : 

- 17 avril 1828, déclaration de succession de Antoine Aubin Rozet. 
- 4 juillet 1828, déclaration de succession de J.-H. Rozet, décédé le 4 juillet 1828. 
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- 3 Q 47/185, bureau de Wassy, n° 329 : succession de Marie Catherine Gény, veuve de 
Ménisson, décédée le 7 février 1835. 
Série S  
- Sous-série 129 S :  
- Liasse 1, Cours d’eau et usines : ateliers de lavage, bocards et patouillets, eaux boueuses, 
bassins de décantation, réclamations des communes. 
- Liasse 1 : Protestation contre les « éclusées » qui font rompre les cordes des brelleurs et 
chassent les trains de bois, 14 juin 1846. 
- Liasse 3, pièce n° 10 : Carte des installations de lavage de minerai (bassins de décantation) 
le long de la Marne, 26 août 1852.  
- Sous-série 130 S :  
- 79, 80, 81 et 82 : Moulin Pelletier (1810) puis Haut-fourneau d’Eclaron (1830). 
- 192, 193, 194, 195, 196, 197, 198, 199 et 200, St-Dizier : Règlements d’eau, demandes, 
plans d’usines, rapports de l’administration, hauts-fourneaux, forges : Marnaval, le Clos 
Mortier, la Foudroyante, la Forge des Lachats, le Fourneau des Crassés, la Forge Neuve, le 
Fourneau Coquard-Briquet, Forge Ste-Marie, XIXe siècle. 
- Sous-série 158 S : 
- 1, pièces 45 et 46 : Recherches de gisements de charbon en Haute-Marne ordonnées par 
Louis Becquey, Conseiller d’Etat, Directeur général des Ponts et Chaussées et des Mines, 
correspondance (pièce 45), rapports de 1827 1828, 1829 et 1831 (pièce 46). 
- Sous-série160 S 
- 2, Bettancourt-la-Ferrée, Mines, Rapport des Ingénieurs des Mines. 
- 14 et 15 : St-Dizier, rapports des Ingénieurs des Mines. 
 
Archives municipales de la Ville de St-Dizier 
 Les registres de délibérations et de Copies de lettres comportent de nombreux 
renseignements sur les voies de communication (voies navigables, chemin de fer), les bois 
municipaux, le financement des écoles primaires et Jules Rozet. 
Registres des délibérations du Conseil municipal 
- S 328 : 1825-1832 
- S 329 : 1832-1837 
Manque 1837-1845 
- S 330 : 1845-1850 
- S 331 : 1850-1856 
- S 332 : 1856-1862 
- S 333 : 1862-1868 
Copies de lettres expédiées par le Conseil municipal 
- 2 D 5/707/1 : 1816-1823 
- 2 D 5/707/2 : 1823-1838 
- 2 D 4/865    : 1838-1849 
- 2 D 4/866    : 1849-1856 
- 2 D 4/867    : 1856-1870 
Divers : St-Dizier et la métallurgie 
- 2 F 5716 : Exposition de 1860, autorisations d’usines, bocards du Clos Mortier (1844-1884), 
autorisations de machines à vapeur Forge Neuve et Clos Mortier, Meeting de St-Dizier 1869, 
forges de chaînetiers 1852. 
Etat-civil : 
- Registres du XIXe siècle. 
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Archives de la Société des Lettres de St-Dizier  
- « L’Ancre de St-Dizier » :  

- n° 1399, 25 janvier 1862 
- n° 1818, 7 octobre 1871 
- n° 1820, 21 octobre 1871 

- Mme Becquey (née F. Collette de Beaudicourt, 1818-1904), Souvenirs, 25 p., Langres,1904. 

SOURCES PRIVÉES 
« A.P.V.M. » : Archives Privées Vital Mathieu (dernier propriétaire du château du Clos 
Mortier, V. Mathieu a transmis dans les années 1990 aux Archives Départementales tous les 
documents et registres d’entreprise du Clos Mortier, mais a conservé la correspondance 
personnelle reçue par Jean-Hubert Rozet et Jules Rozet) 
Correspondance reçue par Jean-Hubert Rozet 
- 1°) Correspondance reçue de son frère Antoine-Aubin Rozet, surnommé « Sylvain » ou 
« Junior » (1794-1811 : exemples de nombre de lettres par année : 1806 :  69 ; 1807 : 60 ; 
1808 : 2 ; 1809 :  68 ; 1810 : 83 ; 1811 : 74). Antoine-Aubin Rozet est marchand de draps, 
d’épices, de blé et de fer à Joinville, il assure le rôle de comptable de la famille. Par ailleurs il 
est propriétaire de vignoble, et occasionnellement maître de forges au Clos Mortier, en 
l’absence de son frère Jean-Hubert Rozet, dit “Rozet-Champerlé”. 
 Ces lettres contiennent principalement des renseignements sur la comptabilité familiale (les frères 
Rozet), industrielle (le Clos Mortier) et bancaire (J-H. Rozet, banquier à St-Dizier). A. Rozet parle souvent 
d'encaissements de billets et d'effets (par exemple sur Mme Veuve Halotel à Paris, sur Louis Becquey à Paris) et 
de mandats. Il parle aussi de prêts sous forme de billets ou de monnaie métallique consentis à ses clients par J.-
H. Rozet, à titre de banquier (à partir de 1804 vraisemblablement). Il est question aussi de transferts de fonds 
sous forme de sacs d'écus ou de monnaie de cuivre. 
 Cette correspondance permet d’établir la clientèle de la forge du Clos Mortier et de la banque Rozet. On 
peut voir l'augmentation ou la diminution des prix des fers fabriqués au Clos Mortier, déterminer les grandes 
destinations (Paris, Gray), la liste des grandes maisons de marchands de fers (Moreau à Paris, Dufournel à 
Lyon), et entrevoir le réseau de relations d'affaires et de famille qui existent entre les forges de Haute-Marne et 
Meuse, tant sur le plan métallurgique que forestier. 
  On trouve également de nombreux renseignements sur les transports, les commissionnaires,  les 
problèmes et retards de livraison. 
 On voit également que l'existence d'une fenderie au Clos Mortier confère à cet établissement 
métallurgique une importance supplémentaire car cet atelier fait passer dans ses cylindres non seulement les fers 
de l'affinerie de l'usine, mais aussi ceux des forges voisines. On constate non sans surprise que cette fenderie 
fonctionne avec un personnel très indépendant se déplaçant à sa guise d'un établissement à l'autre, en fonction de 
la force hydraulique momentanément disponible. 
 Quand J. H. Rozet doit s'absenter pour affaires à Paris (pour liquider le stock des fers de la faillite 
Mathieu, ou pour obtenir des décisions contre les "Foudroyants"), il fait appel à son frère cadet : il le fait venir de 
Joinville et lui demande d’assurer la direction de la forge, de répondre au courrier, et de le tenir au courant de 
tout ce qui peut se passer. (En son temps, Sylvain Rozet a sans doute été pressenti par son frère Rozet-Champerlé 
pour racheter le Clos mortier, mais il a finalement refusé cette offre). 
 A l'occasion on trouve des indications sur les vins de St-Urbain, les vins et les vendanges, sans oublier 
quelques inévitables "potins" de pays. 
  Cet ensemble de lettres trouve un  intérêt supplémentaire du fait qu'on dispose aux A.D. 52 de la 
correspondance de J. H. Rozet ("50 J") : on peut avoir parfois ainsi le courrier complet, tant dans le sens "aval" 
que dans le sens "amont".  
- 2°) Correspondance reçue par Jean-Hubert Rozet, maître du fourneau de Chatillon 
(Dommartin-le-Franc) de 1771 à 1793, provenant de marchands fontes :  
 1/ Blanchard aîné, Orléans (1771 (?) - 1792), ( 50 lettres). 
 2/ Courtois fils, marchand de fer à Dijon (1778 -1792). 
 3/ Hanu, marchand de fer à Provins (1778 -1792). 
 4/ Voillaume, forges de Froncles (1785 -1787). 
 5/ Verrat, forges de Cirey-sur-Blaise (1 lettre, 1786). 
 6/ Hédiard, marchand de fer à Sens (1 lettre, 1793). 
 7/ Chérot frères, marchands de fer à Troyes (27 lettres, 1778-1793). 
 8/ Tavernier Jean-Baptiste, Paris : (1 lettre, 1793). 
 9/ Hesengeot, Montereau : (1 lettre, 1779). 
- 3°) Correspondance reçue par Jean-Hubert Rozet, en particulier de : 

- Jean-Baptiste Arson, locataire du Clos Mortier, 18 lettres (1812-1822). 
- Pierre Arson et son gendre Beugon-Arson, maîtres de forges à Eurville (4 lettres1820-1824). 
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- Alexandre-Claude-Henry Bourlon de Sarty (1814-1827). La famille Bourlon a racheté les forges haut-
marnaises de la Famille d’Orléans pendant la Révolution : Charmes-la-Grande, Charmes-en-l’Angle et 
Allichamps. Elle possède aussi les forges et fourneau d’Haironville (Meuse). En 1834 Jacque-Louis Bourlon de 
Rouvre dépose une demande pour la construction d’un haut-fourneau à Chamarandes (qui ne verra jamais le 
jour, car les autorisations définitives vont tellement tarder qu’en 1848  il n’y aura plus d’intérêt à la construire). 
Alexandre Bourlon de Sarty obtient le poste de Receveur Particulier des Finances au bureau de Vitry-le-François 
en novembre 1816. 

- M.M. Chanoine Père & Fils, à Epernay, parents des Rozet, négociants en vins de Champagne et marchands 
de fer (11 lettres, 1816-1822). Cette correspondance sera poursuivie avec Jules Rozet. Grâce aux Chanoine, Jules 
Rozet s’attaquera au marché des fils de fer fins pour le “ficelage” des bouteilles de Champagne. 
- 4°) Correspondance d’affaires (métallurgie, forêt, marchés, contrats ssp) reçue par Jean-
Hubert Rozet (49 lettres, 1799 à 1823). 
- 5°) Affaire de la « Foudroyante » et des Moulins de St-Dizier ( Révolution, Consulat et 
Empire) : (Ces deux dossiers comprennent les copies de plusieurs délibérations de la 
municipalité et du District de St-Dizier n’existant pas dans les archives municipales car 
celles-ci n’ont été conservées qu’à partir de 1816) : 

a) La municipalité de St-Dizier, le problème du bois, les pétitions contre la Foudroyante, contre-pétitions en 
faveur des citoyens Martin et Dallichamps, correspondance entre les citoyens Guillaume et Rozet ; mémoires des 
citoyens Martin et Dallichamps, participations des maîtres de forges à la destruction de la Foudroyante, (41 
pièces [minutes et copies], 1790-1803). 

b) « Pièces de M. Guillaume » : oppositions du Cn. Guillaume à la construction de la Foudroyante par les 
Cns. Martin et Dallichamps (16 pièces, 18 Prairial An II-22 Brumaire An X). 
- 6° Correspondance reçue par Jean-Hubert Rozet, banquier. Parmi les clients on peut retenir : 
- Jean-Baptiste Adrien, maître de forges à Montreuil-sur-Blaise puis à Louvemont, un peu en aval. Le dossier 
"Adrien Père, du Buisson", de 1800 à 1835,  contient 20 feuilles et documents de Comptes entre Adrien et Rozet et 
144 lettres et documents, soit un total de 164 pièces. 
- Pierre Leblanc « le Jeune », créateur d’une manufacture de coton à St-Dizier en 1807, il la cède en location le 3 
décembre 1813 à son banquier et principal créancier, tout en continuant de l’exploiter. Il quitte la région en 1825 
pour s’installer à Senones, près de St-Dié, où les conditions sont très favorables et les salaires plus bas que dans la 
région de St-Dizier (23 pièces).   
- J.-B. Claudot l’aisné, maître de forges au Vieux Jean d’Heurs et à Pont-sur-Saulx (Meuse) : Le dossier "Mr 
Claudot du Vieux Jean d'Heurs, mort insolvable et débiteur de Mr Rozet"(1803 à 1817) comprend près de 270 
pièces, (dont 71 traites d'adjudication de bois) et a pour objet principal les dettes de Claudot et la faillite finale de 
ce dernier en avril 1817.  
 Jean Baptiste Nicolas Claudot, dit « l’aisné », est maître de forges au Vieux Jean d’Heurs. Il est l'un des 
deux fils de "Madame Claudot la mère", (maître de forges à Pont-sur-Saulx) à laquelle Jean Hubert Rozet a 
demandé des conseils secrets lors des opérations menées pour venir à bout de la "Foudroyante". Quand le 
domaine de Jean d’Heurs est mis en vente sous la Révolution, J.-B. Claudot, maître de forges à Pont-sur-Saulx, 
se porte acquéreur du lot des usines par adjudication au détail. Mais Henri Lepage, maître de forges à Eurville, et 
Billot, fermier à Orquevaux, enchérissent sur tout le domaine à un prix supérieur au total des articles et le 
rétrocèdent à Mathieu, fermier à La Neuville-à-Bayard. Cependant, ce dernier, ayant repris par ailleurs en 
fermage les forges de Marnaval et du Clos Mortier, est emporté dans une faillite retentissante sous le Directoire. 
Claudot en profite pour reprendre le bail de la forge et du moulin de Jean d’Heurs en novembre 1807. 
Apparemment, il place la totalité de sa production de fers chez une grande maison de commerce et de 
commission de Paris, la société Vassal. 
 Comme ses confrères, Claudot est aussi propriétaire forestier et marchand de bois.  Il ne résiste pas aux 
occasions qui se présentent par deux fois d'acquérir des bois en superficie et fonds. L'une de ces occasions le 
précipitera un peu plus dans la chute. Bien entendu, en ce qui concerne les coupes, les taillis et houpiers sont 
convertis en charbon de bois pour les feux de forges. Il n'est pas question d'expédier du bois de chauffage vers la 
capitale, mais seulement des sciages et futaies écoulés sur le port, celui de Pargny-sur-Saulx sans doute.  
 Maître de forges, exploitant forestier, Claudot est également exploitant agricole : il ne se fait pas faute 
de rappeler à l'occasion que les travaux et expéditions de fenaison l'empêchent de se déplacer au Clos Mortier 
pour rencontrer en personne J.-H. Rozet, son banquier et créancier. Cette correspondance montre une fois de plus 
- même si Claudot se sert abondamment de l'argument pour excuser continuellement ses difficultés et ses retards 
de payement - combien la marche des forges et la traite des bois sont tributaires des conditions météorologiques. 
 Claudot a déposé ses fonds de roulement chez Jean Hubert Rozet, banquier, et il fait régler par ce 
dernier ses obligations à échéance et bon nombre de traites d'adjudication de bois.  
7°) Correspondance reçue par Jean-Hubert Rozet de 1818 à 1827 de Mme du Chesnoy, veuve 
du colonel le Masson du Chesnoy, propriétaire de la forge de Saucourt et de sa fille, Elisa, 
dont l’éducation est confiée à Jean-Hubert Rozet. Ces lettres ont un double intérêt. On y voit comment 
Jean-Hubert Rozet se comporte à l’égard de sa pupille pour assurer son éducation dans une bonne maison de 
Paris, régler au mieux ses affaires vis-à-vis de sa soeur et de son beau-frère Guénard qui désirent reprendre la 
forge de Saucourt et enfin préparer son mariage. D’autre part, et en complément de la correspondance reçue du 
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Colonel du Chesnoy lui-même (Copies de lettres, registre 1812-1813), on voit dans quel état de difficulté le 
colonel a laissé la forge de Saucourt, pour avoir négligé d’en suivre de près la gestion malgré les supplications et 
les avertissements répétés de Jean-Hubert Rozet (23 pièces). 
8°) « Impôts », Jean-Hubert Rozet, 1815-1825. 

Correspondance reçue par Jules Rozet  
1°) Correspondance d’affaires reçue de 1823 à 1871 De 1823 à 1838 le nombre de lettres conservées 
est élevé et se tient entre 200 et 500 environ, exception faite des années 1829 (2 lettres) et 1831, (36 lettres). 
2°) Correspondance reçue par Alexandrine Rozet, née Lespérut, épouse de Jules Rozet.  

En dehors des lettres d’ordre purement familial, cette correspondance comprend des lettres adressées 
par Jules Rozet et Eugène de Ménisson fournissant de nombreux renseignements  relatifs aux affaires 
métallurgiques - notamment le bail du haut-fourneau d’Eclaron en 1832-33 et la tentative de constitution de 
société en 1847(28 lettres) -, forestières, ferroviaires, et politiques (au niveau local et national), (86 lettres en 
tout, de 1828 à 1852). 
II /  Archives de la famille Renard-Zeller 
- « Sentence rendue par le Parlement de Paris contre les marchands de bois et voituriers par 
eaux de St-Dizier, et pour les maîtres de forges du secteur de la Marne de Joinville à St-
Dizier », 7 juillet 1787, 23 pages, imprimerie Vve Hérissant, rue neuve Notre-Dame. 
- Feuille isolée de comptes du Clos Mortier, 1816  
- Feuilles de comptes divers, 1829-1831, 32 pages 
- Inventaire après décès de Jean-Hubert Rozet, 10 décembre 1828. 
- Minute du dossier de défense de Jules Rozet au sujet de l’exigence de demande en 
autorisation du bocard du Clos Mortier, 29 pages, (1840 ?). 
- Copie certifiée de l’acte de confirmation des Forges et Fourneau du Clos Mortier datant de 
Janvier 1605, (28 janvier 1843). 
- Dossier « Chatillon », 7 pièces, dont un rapport sur le forêt de Chatillon, 20 novembre 1907. 
III /  Archives de la famille Liébault-Lambour  
1°) Dossiers personnels de Maître Marche, notaire à Eclaron, XIXe siècle. 
Registre des Conseils de gérance de la Société « Reverchon & Compagnie » (Forges du Clos 
Mortier) sous la haute direction de Mrs Simon et Lemut, 1879-1891. 
2°) Statuts de  la Société du Clos Mortier « Husson, Thévignot & Cie » constituée le 30 juin 
1892 (24 pages).  
3°) Registre des Assemblées des actionnaires de la Société « Husson, Thévignot & Cie », 
(Forges du Clos Mortier), 1892-1912. 
IV /  Archives de la famille Lemut 
- Généalogie de la famille Lemut. 
- Photographies des forges du Clos Mortier (2e moitié XIXe siècle) 
- Dessins du Fourneau neuf, des moulins de St-Dizier et du quartier de La Noue. 
- Registre et description des installations des Mines de Sexey-aux-forges, dans le bassin de 
Nancy, exploitées par la société Simon, Lemut & Cie (vers 1875 ?). 
V /  Archives de la famille Ducruet  
(Familles Georges, Travers et Marcellot, sélection). 
- 4 Juin 1841, Inventaire après le décès de Mr François Marcellot. 
- 10 Septembre 1841, Comptes et succession de Mr Marcellot. 
- 4 Juin 1841 Inventaire après le décès de Mr François Marcellot, devant Me Cahouet, Paris. 
- 30 Janvier 1861, acte de vente par le Comte de Chambord et la Duchesse de Parme au Duc 
de Galliera du fonds des forêts de Wassy (2.288 ha) et du Val (1.284 ha), cette dernière pour 
1.500.000 francs. 
- 9 Février 1861 : Vente par par le Comte de Chambord et la Duchesse de Parme Mr Jules 
Alfred Georges de la superficie (minerai, taillis, futaie) moyennant 5.750.000 francs. 
- 9 février1861, "Société entre M. de Duc de Galliéra et M. George pour l'exploitation des 
forêts de Vassy & du Val". (Raphaël de Ferrari, marquis de Galliera, 57 rue de Varennes, 
Paris, Jules Alfred George, ancien président du Tribunal de commerce, officier de la Légion 
d'honneur, 17 rue Pigale.)  
 Les comparants ont acquis l'un le fonds (1.500.000 F), l'autre la superficie (5.000.000 F) des forêts de 
Vassy et du Val. Ils réunissent le tout en une participation pour l'exploitation chacun pour moitié. L'exploitation 
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devra être terminée au plus tard le 1er juin 1867, et la participation prendra fin alors. Il sera fait deux lots, et 
après estimation par experts (un pour chacun, plus un troisième pour opérer en commun). 
- 30 Janvier 1861: "Vente des forêts de Wassy et du Val à M. le Duc de Galliéra", "E. de la 
Palme, notaire, Cote 18, 43° pièce" 
 Le Comte de Chambord et la duchesse de Parme vendent à Raphaël de Ferrari, 
Marquis de Ferrari, Duc de Galliéra, Propriétaire demeurant à Paris, Rue de Varenne, n° 53, 
Faubourg Saint-Germain, les deux forêts de Wassy et du Val : 
 1°) La forêt de Wassy : 1284 ha en 3 triages. 
 2°) La forêt du Val : 2288 ha 25 a en cinq cantons : 
- 3 Mars 1861 : "Rapport sur la situation des forêts du Val et de Wassy appartenant à 
Monsieur le Duc de Galliera et à Monsieur George, ancien Président du Tribunal de 
commerce de la Seine", 36 pages, carte des forêts du Val et de Wassy. 
- 27 Août 1875, nomination par l'Enregistrement d’Antoine Dormont, ancien maître de forges, 
et marchand de bois, demeurant à Saint-Dizier, comme expert afin d'évaluer la forêt du Val 
avec l'expert de M. Marcellot-George. 
- 10 Octobre 1885, succession de M. Paul Jamin » : "Cahier des charges pour parvenir à 
l'adjudication des parts de la Commandite de la Société des Forges d'Eurville". 
- 17 Avril 1890, Inventaire après le décès de Monsieur Marcellot, Me de la Palme, notaire à 
Paris. 
- Historique de la forêt du Val, d'après deux notes de Jacques Marcellot, l'une rédigée en 
1929, l'autre à Eurville, le 11 avril 1939. 
- Notes sur les forges d’Eurville, manuscrit, Joseph Ducruet, vers 1960. 
VI / Archives de la famille Robert-Dehault 
1°)  « Compagnie des Transports »  
- « Société Emile Giros » : assemblées des actionnaires, bilans (1860-1862). 
- Documents divers 1865-1870 
- Assemblées générales et rapport sur la situation des Forges de Marnaval, 1874, 1875. 
- Procès contre la Cie des Ch. de fer de l’Est, Tribunal de Commerce de la Seine, 2 avril 1875. 
- Demande d’autorisation d’importation de fontes étrangères en franchise, 1879 
- Affaire Cie des Forges de Champagne et du Canal de St-Dizier contre M. Emile Desforges, Tribunal de 
commerce de St-Dizier, 30 novembre, 4, 5 et 10 décembre 1885. 
- « Cie des Fours à coke et des Mines d’Azincourt », correspondance 1887-1890 (26 pièces).  
2°) Dossier « Procès »(Emile Giros) :  
- Rapport aux actionnaires de la Cie des Forges de Champagne et du Canal de St-Dizier, 10 février 1881. 
- Attestation de M. de Vathaire, ingénieur aux Forges de Marnaval et de Donjeux, sans date. 
- Note manuscrite adressée à Maître Carraby, avocat d’Emile Giros, sans date. 
- Conseil d’administration de la Cie des Forges de Champagne et du Canal de St-Dizier, 10 avril 1909. 
3°) « Edouard Lang », biographie, 1858-1928. 
4°) « Note sur Mr Emile Giros pour Me Carraby », par Geoffroy, janvier février 1885. 
5°) Les Fonderies de la Noue (St-Dizier). 
- Les origines de la création des » Fonderies de la Noue », 1876-1899. 
- Archives d’entreprise de la société des « Fonderies de la Noue », St-Dizier.  
6°) Documents sur la famille Champenois-Delacourt et ses usines de roues métalliques à 
Chamouilley et Cousances-les-Forges. 
7°) Dossier « Minières de Pont-Varin (Haute-Marne). 
- Notes sur Pont-Varin. 
- « Les minières de Pont-Varin »,  mémoire manuscrit, Lucile Menneveau, 4ème année d’Ecole Normale, 1962. 
8°) Dossier « Rachecourt-Suzémont ». 
9°) Dossier « Wassy et Brousseval » : 
- « Historique de l’usine de Brousseval », par Lacombe, 10 pages, tapées à la machine, (1919 ?). 
- « Historique des Usines de Brousseval », par Festugières, 14 pages, tapées à la machine, (1924). 
- « Historique de la Société des Fonderies de Brousseval et Montreuil-sur-Blaise », J-Y. Somborn, 4 p. (1994 ?). 
10° Dossier « St-Dizier et environs » : 
- Rapport du 12 juin 1772 sur les forges de St-Dizier et environs, par Martin, Subdélégué. 
- « Tableau des Forges de la Haute-Marne et de la Meuse », An III. 
11°) Dossier « Eurville-Bienville » :  « Extrait de la lettre de François Mathieu, maître de la 
forge de Bienville en date du 26 Nivôse An III au Comité de Salut Public ».  
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12°) « Notes sur les Viry et Cousances-les-Forges », Guy Chatel, (sans date). 
 
VII/ Archives des familles Lepage et Lespérut réunies par Philippe de Bagneux, 1998.  
Sélection : 
-  21 janvier 1818, représentations adressées au ministre de l’intérieur par les maîtres de forge 
de Haute Marne, Meuse, Vosges, Haute-Saône et Côte d’Or, « Sur la nécessité d’une aug-
mentation dans les droits établis par la loi du 21 décembre 1814 sur les fers venant de 
l’étranger. » 
- Association de la basse Marne pour les coupes de bois, (s. d., 1er Empire ?).  
- Complément de bail du 3 octobre 1818 passé ssp à Eurville entre Mrs Arson, Beugon et 
Lespérut.  
- Carnet du Baron Lespérut : notes sur les paiements de coupes de bois (1819-1823). 
- 12 avril 1823, Lettres patentes : le Premier majorat remplacé par une partie du bois 
d’Epineuseval.  
- 4 août 1819, le Baron Lespérut, maire d’Eurville, nommé membre associé de la Société 
d’Agriculture, Commerce, Sciences et Arts de la Haute-Marne. 
- Août 1820, le Baron Lespérut vend pour 30.000 francs 144 ha 60 de bois nouvellement 
coupés à Larzicourt, dans la forêt de Largensolle. (L’acte n’est signifié qu’en 1825). 
- Le 1 juillet 1821, acte ssp à Vitry le François entre Marie-Anne Delalain, demeurant à Haute 
Fontaine, et son gendre Lespérut.  
- 13 juillet 1823 : achat d’une forêt devant Dubois, notaire à Wassy. 
- Projet d’accord (1823-1824) entre le Baron. Lespérut, Nicolas Beugon père et Pierre-Louis-
Nicolas-Léopold Beugon fils, domicilié à Commercy, et Pierre-Ambroise-Antoine Arson 
domicilié commune de Reuilly-Saint-Loup, désirant concourir à établir à la Forge Neuve, 
commune de Bienville, une forge anglaise sur le modèle de celle de Charenton. 
- 25 septembre 1828, contrat de mariage entre Jules Rozet et Alexandrine Lespérut, devant 
Me Deschamps (étude de Ledreux) notaire à Vitry le François. 
-16 juillet 1828, achat de forêt par Lespérut devant Charron, notaire à Sermaize (Marne). 
- 1830 : construction à Eurville des premiers fours à puddler en Haute-Marne 
- 25 juillet 1831, procès-verbal de visite des usines d’Eurville à la demande de Mrs Lespérut 
et Beugon-Arson. 
- 29 avril 1834, achat de bois ou de forêt par Lespérut devant Guillaume, not. à Saint Dizier. 
- 11 janvier 1839,  projet de constitution d’une Compagnie des forges unies de Champagne. 
- 27 juin 1839, contrat de mariage entre Auguste Lespérut et Emilie Sieyès. 
- 17 novembre 1839, lettre de cinq marchands de fer de Paris.  
- 14 janvier 1840, Projet de constitution de la Société Danelle-Gény-Chagot-Delarbre & Cie. 
- 24 mars 1840 Constitution de la Sté Danelle & Cie.  
- 8 avril 1840, Dissolution de la Sté Danelle-Delarbre (L’Ancre, 16 avril 1840) 
- 11 mai 1840, constitution de la Société Lespérut & Gény pour l’exploitation des Forges 
d’Eurville. 
- Ordonnance du 24 septembre 1840 modifiant le tarif des douanes pour les fontes importées 
en France (L’Ancre, 1er octobre 1840). 
- 28 septembre 1840, constitution d’une Société en nom collectif pour l’exploitation des 
usines de Donjeux et du Buisson et autres. 
- Octobre 1841, Auguste Lespérut quitte la société Danelle. 
- Mars-août 1842, Voyage de noces d’Auguste et Emilie Lespérut (Italie, Grèce et Moyen-
Orient). 
- Juin 1842, litige sur la Société Danelle.. 
- 18 juillet 1842, dissolution de société Danelle. 
- 18 juillet 1842, constitution de la nouvelle société Danelle  
- L’Ancre, 30 juin et 28 juillet 1842, articles sur  la dissolution de la Société Danelle.  
- 6 août 1842, achat de bois ou de forêt devant Me Cornefert, notaire à Chaumont. 
- 1846, constitution de la Société Gény et Cie. 
- 1846 – 1857, demande d’augmentation des usines, suivie de leur transfert. 
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- 25 octobre 1847, constitution de la Sté Gény frères et Cie. 
- 14 juillet 1848, succession du Baron Victor Lespérut, devant Guillaume, notaire à St-Dizier. 
- 29 avril 1848, programme d’Auguste Lespérut pour les élections à l’Assemblée constituante. 
- Juillet-août 1848, correspondance entre l’Ingénieur des Mines et Auguste Lespérut sur la 
crise de l’industrie métallurgique (1848).  
- Mai 1848, candidature d’Auguste Lespérut à l’Assemblée Législative. 
- 1849-1850, difficultés avec M. Gény, directeur des forges d’Eurville. 
- 2 décembre 1851, arrestation d’Auguste Lespérut « pour s’être opposé de toutes ses forces 
au coup d’état » et avoir voté la proposition dite des questeurs.  
- 5 octobre 1853, Auguste Lespérut achète, pour 120.000 francs payés comptant, un canton 
nouvellement exploité du bois de Roches-Champ-Chevalier, sur les territoires de Roches et 
Saint-Dizier; soit une surface de 150 ha 7433. 
- 1854, notes d’Auguste Lespérut sur l’industrie métallurgique haut-marnaise.  
- Avril-mai1856, constitution de la Société Bonnor-Degrond pour l’exploitation des Forges 
d’Eurville 
- 22 août1856, demande de translation des 4 hauts-fourneaux d’Eurville et d’autorisation 
d’une machine à vapeur. 
- 3 mars 1862, devant Faiseau-Lavanne, not. à Paris, Auguste Lespérut achète la forêt des 
Tailles-sur-Eurville, partie de la forêt du Val, environ 650 ha, pour 350.000 F à Raphaël de 
Ferrari, Duc de Galliéra.  
- 1863-1873, concessions de minerai de fer par A Lespérut dans la forêt des Tailles-sur-
Eurville. 
- Mai 1873, Auguste Lespérut se présente aux élections législatives. 
- 23 mai, 7 juillet, 8 juillet 1866-1867, constitution de la Société Jamin-Bailly pour 
l’exploitation des forges d’Eurville, bail des usines, acte de société. 

- 6 juin 1867, statuts de la société déposés devant Maître Madre, notaire à Paris. 
- 21 novembre 1867, Etat général des forges et hauts fourneaux d’Eurville.  
- Gestion des forges d’Eurville : 

- Evolution des parts des associés (1867 - 1885).  
- Actifs et passifs de la société  (1879 - 1904). 

- 1867, note du député Peltereau-Villeneuve sur l’état de la métallurgie haut-marnaise. 
- 1867-1868, correspondance entre Auguste Lespérut et Jules Rozet au sujet des transports et 
du régime douanier. 
- 23 février 1867, lettre de Jules Rozet à Auguste Lespérut sur la liberté de presse. 
- 1867, Modification de la Société Jamin-Bailly. 
- Gestion des forges d’Eurville 

- Evolution des parts des associés 1867-1885  
- Actifs et passifs de la société : 1879 - 1904  
- Evolution des bénéfices : 1859 - 1913  

 - Décomposition des bénéfices par postes : 1879 - 1906  
- Détail de la production pour l’année 1873 : fourneaux, forges et bois  
- Immeubles, constructions et matériel (amortissements) : 1868-1877  
- Prix de revient du millier de fer   

- 29 avril 1868, liquidation de la Sté Bonnor-Degrond  
- 18 mai 1868, discours du baron Lespérut à la séance du Corps législatif.  
- 25 juin 1868, L’Ancre de Saint-Dizier, article sur les importations de fer de Suède en France 
et le trafic des acquits-à-caution.  
- 1869, candidature d’Auguste Lespérut aux élections.  
- 22 août 1868, lettre d’Auguste Lespérut à Jamin-Bailly au sujet des forges d’Eurville. 
- 26 juin 1869, décret accordant la concession de mines à la société fermière des forges 
d’Eurville, Jamin-Bailly et Cie, sur les communes de Pont-Saint-Vincent (arrondissement de 
Nancy), Sexey-aux-forges, Bainville-sur-Madon et Maizières (arrondissement de Toul).  
- Décembre 1869, discours d’Auguste Lespérut au Meeting métallurgique de St-Dizier. 
- 1869, difficultés avec la société Jamin & Bailly et travaux à la forge d’Eurville 
- 16 octobre 1870, Auguste Lespérut, candidat aux élections législatives. 
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- 1871, réélection d’Auguste Lespérut au Conseil général de Haute-Marne en 1871, pour le 
canton de Poissons.  
- Succession d’Auguste Lespérut, décédé à Eurville le 9 octobre 1873 : 

- a) Composition du Majorat au décès d’Auguste Lespérut 
- b) Fortune de Mr et Mme Lespérut. 

VIII/ Archives des familles Guyard, Boulland et Charbonneaux 
- 16 juillet 1828  : Contrat de mariage entre Jules Guyard, marchand de bois, demeurant à St-
Dizier, fils de Pierre Guyard, Président du Tribunal de Commerce de St-Dizier et de feu 
Catherine Gahaignon, décédée, son épouse, et de Eugénie Delaunoy, Vauclerc (Marne) et 
Joséphine Garinet son épouse, demeurant à Vauclerc, devant Maître Nicolas Charoy, notaire à 
Sermaize (Marne). 
- 23 septembre 1830, vente par Jean Baptiste Adrien, propriétaire et Nicole Françoise Thérèse 
Lessertois sa femme, à Nicolas Charoy, notaire à Sermaize et Claude Pierre Boulland, 
propriétaire à Valcourt, les fonds et superficie  de 38 ha de bois à St-Eulien, devant M° 
Charoy notaire à Sermaize (Marne).  
- 17 août 1837, partage anticipé par Pierre Guyard à ses enfants, devant Maître Graffet, 
notaire à St-Dizier. 
- 19 décembre 1843, liquidation et partage entre les héritiers de M. Pierre Guyard chacun  
pour ¼, devant Maître Bourdon, notaire à St-Dizier.  
- 28 mai 1853, partage du Bois du Hochot (Vouilliers) 65 ha, acquis par Jules Guyard 
propriétaire à St-Dizier, et Jean-Louis-Augustin Rollet, propriétaire à Cheminon le 23 et 26 
juin 1847, extrait des actes de Maître Bouillevaux, notaire à St-Dizier .  
- 16 Octobre 1854, Acquisition du Fourneau d’Eclaron aux enchères publiques par Pierre-Jules 
Guyard-Gény, propriétaire à St-Dizier (62.500 francs, payé en une seule fois le 16 novembre 
1854), dossier « Guyard » de Maître Marche, notaire à Eclaron. 
- 30 juin 1858, succession de Jules Guyard-Delaunoy, acte sous seing privé « Pacte de famille 
de liquidation et partage de la communauté de biens entre M. Jules Guyard, propriétaire et 
maître de forges, et Eugénie Delaunoy, sa veuve ». 
- 19 août 1879, vente par Charles-Victor Coquard, docteur en médecine et Jane-Ellen Wood, 
son épouse, demeurant rue Oberkampf, n° 146, Paris, à Pierre-Jules Guyard, propriétaire 
demeurant à St-Dizier la ferme de St-Eulien, bâtiment et maison de maître, terres et prés, 
provenant de Coquard-Camus, pour le prix de 60.000 francs, payé comptant, devant Maître 
Fierfort, notaire à Vitry-le-François. 
- 17 juin 1897, liquidation de la succession Guyard-Gény, devant Me Lagarde, notaire à St-
Dizier. 
- Photographie d’une automobile « Côte » construite à St-Dizier, vers 1900. 
IX/ Archives du Collège E.S.T.I.C. St-Dizier 
- Notes manuscrites du Chanoine Petit sur l’histoire des rues de St-Dizier, 220 pages, sans 
date (vers 1960 ?). 
X/ Archives de Maurice Bonnor 
- Dépliant publicitaire illustré d’une automobile « L’Eclipse », fabriquée à St-Dizier vers 
1900. 
XI/ Archives personnelles 
- Correspondance privée reçue par Maître Pelletier, notaire à Eclaron, de la famille Halotel, 
banquier à Paris, de 1795 à  1804, (28 pages manuscrites, les 4 premières manquantes, 25 
lettres). 
- Archives notariales et Dossiers personnels de Maître Marche (XIX siècle), transmis en partie 
par Maître Roger Liébault, son gendre, notaires à Eclaron, récupérés pour partie chez divers 
particuliers à la suite des dispersions opérées en 1814 au moment de l’invasion prussienne et 
en 1940 à celui de l’invasion allemande, remis aux Archives Départementales de la Haute-
Marne. Ils sont répertoriés ici sous le sigle « A.N.L. » (Archives Notariales Liébault) et 
comprennent en particulier : 

a) Les actes notariés des adjudications de coupes de bois de la Famille d’Orléans (puis des acquéreurs 
de leurs forêts) et des cautionnements. 
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b)  Les actes de constitution de la Société de la Forge anglaise de St-Dizier (autrement dite Forge 
Neuve) en 1843. 

TRAVAUX 
 

- A.S.P.M. : Association Pour la Sauvegarde et la Promotion du Patrimoine 
Métallurgique Haut-Marnais 

- C.H.M. : Cahiers Haut-Marnais 
- E.H.E.S.S. : Ecole des Hautes Etudes en Sciences Sociales 
- E.N.G.R.E.F : Ecole Nationale du Génie Rural et des Eaux et Forêts 
- R.E.F. : Revue des Eaux et Forêts 
- R.F.F. : Revue Forestière Française 
- R.G.E. : Revue géographique de l’Est 
- R. H. S. : Revue de l’Histoire de la Sidérurgie 
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- Villages ouvriers, utopie ou réalités ?, Colloque international, Familistère de Guise, octobre 
1993, L’archéologie industrielle en France, nos 24-25, Ed. L’Heur de Laon, EHESS et 
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- E. BADIN et M. QUANTIN, La Haute-Marne, Paris 1847, 276 p., rééd. La Tour Gile, 1990. 
- L. BEUGNOT, de l’Institut, Louis Becquey, sa vie, Paris 1852, in 8°. 
- E. JOLIBOIS, La Haute-Marne ancienne et moderne, Paris, Ed. Guénégaud, 1858, 1054 p. 
- Osman SAUPIQUE, L’Exposition de Saint-Dizier, Journal, St-Dizier, 1860, 144 p.. 
- Frédéric VIVENOT-LAMY, « L’Exposition métallurgique », (Communication sur la liaison 
à réaliser entre St-Dizier et le Canal de la Marne au Rhin), Journal de l’Exposition de St-
Dizier, n° 5, 14 septembre 1860, pp. 21-22. 
- J. CARNANDET, Géographie historique, industrielle et statistique du département de la 
Haute-Marne, Chaumont, 1860, 648 p.. 
- P. LAMACHE, ancien Directeur de l’Académie des Côtes du Nord, Professeur de Droit 
administratif à la Faculté de Droit de Strasbourg, Les Salles d’Asile en Haute-Marne, publié 
dans L’Union de la Haute-Marne, mercredi 24 décembre 1862. 
- Firmin LEMUT, « Notice sur les puddleurs mécaniques employés à la Forge du Clos 
Mortier », Annales des Mines, 6ème Série, Tome II, 1862, p. 136 et suiv.. 
- Annuaire départemental 1864 (renseignements sur les forges et établissements 
métallurgiques (propriétaires, constructions et productions) : Marne, Meuse, Haute-Marne). 
- ARBOIS de JUBAINVILLE, Garde général des Forêts, « Critique du Manuel de 
l’estimateur des forêts, de M. Noirot-Bonnet, », Revue des Eaux et Forêts, 1862, pp. 209-214. 
- Statuts de la Cie du Chemin de fer de Wassy à Saint-Dizier, décret d’autorisation par 
Napoléon III, 27 avril 1867, 46 p. 
- Ch. BECQUET, Conservateur des Forêts, « De la conversion des taillis en futaie, Mémoire 
présenté à la Société Impériale et centrale d’Agriculture de France », R.E.F., 1867, p. 5. 
- Dr L. PERCY, Professeur de l’Ecole des Mines du Gouvernement, Londres, Traité complet 
de métallurgie, traduit sous les auspices de l’auteur par MM. E. Petigrand et A. Ronna, 
ingénieurs, Paris et Liège, 1867, tome IV, p. 103 et suiv, « Puddleur mécanique » (description 
de l’installation de MM. Dumény et Lemut au Clos Mortier). 
- Laurent-Martin DUVAL DE FRAVILLE, (1791-1871), Journal, Archives privées. 
- CARNANDET, Notice sur le Baron Lespérut, 1874. 
- Mélanges Industriels de Jules Rozet, Président de la Chambre de Commerce de St-Dizier, 
membre du Conseil général de la Haute-Marne »,  2 tomes, typographie Chamerot, 19 rue des 
Saints-pères, Paris, 1875. Cet ouvrage comporte une première partie assez courte, rédigée par un auteur 
anonyme, sur les origines de la famille Rozet et le parcours de quelques uns de ses représentants, notamment 
Jean-Hubert Rozet et Jules Rozet. La deuxième partie réunit les cinquante-cinq rapports rédigés par Jules Rozet 
et imprimés. 

 On peut les ventiler selon les thèmes suivants :  
1°) Le bois et la forêt (4) : 

- Réfutation de l’ouvrage de Noirot-Bonnet sur le produit des forêts (1840, t. 1, pp. 1-20). 
- Sur la révision de quelques articles du Code forestier de 1827, (25 septembre 1849, t. 1, pp. 78-108). 
- Sur les délits forestiers (mars 1840, tome 1, pp. 303-314). 
- L’aménagement des Bois communaux de St-Dizier (6 fév. 1869, tome 2, pp. 362-385). 

2°) L’éducation et l’apprentissage (7) : 
- Sur le projet de loi relatif à l’apprentissage (1er août 1849, tome 1, pp. 58-77). 
- Sur l’établissement d’une Salle d’Asile à St-Dizier (1850, tome 1, pp. 109-116) 
- Le travail à l’aiguille dans les écoles primaires ( 19 octobre 1853, tome 1, pp. 214-218). 
- Sur la propagation des Salles d’Asile (30 août 1862, tome 2, pp. 175-182). 
- La rétribution scolaire et la gratuité de l’enseignement ( 22 sept. 1865, t. 2, pp. 267-275). 
- Sur le travail des enfants dans les manufactures ( 4 octobre 1867, tome 2, pp. 276-294). 
- Sur la situation des écoles primaires de St-Dizier (15 janvier 1871, tome 2, pp. 396-403).  

3°) L’état de l’industrie et du commerce dans le département (7) : 
- Réponse au Ministre sur la crise économique (23 juin 1848, tome 1, pp.30-45). 
- Sur le travail industriel (22 novembre 1850, tome 1, pp. 124-136). 
- Sur la situation de l’industrie et du commerce, (15 juillet 1852, tome 1, pp. 194-203). 
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-  Sur le travail de nuit dans les manufactures, (22 décembre 1852, tome 1, pp. 204-213). 
- Discours : Au développement simultané de l’agriculture, de l'industrie et du commerce (face au Traité de 
commerce), (16 octobre 1860, tome 2, pp.  68-76). 
- Sur la situation de l’industrie et du commerce (30 août 1868, tome 2, pp. 349-361). 

4°) Le régime douanier et les abus (5) : 
- Sur l’entrée en franchise temporaire des fontes, fers et aciers (22 sept. 1859, tome 1, pp. 315-322). 
- Sur un projet de Traité de commerce entre la France et l’Angleterre (22 janvier 1860, tome 2, pp. 1-7). 
- Sur la métallurgie en Haute-Marne et les acquits-à-caution (13 novembre 1867, tome 2, pp. 295-325). 
- Sur l’admission des métaux en franchise temporaire (20 décembre 1867, tome 2, pp. 326-339). 
- Discours prononcé au Meeting métallurgique de St-Dizier : Sur le Libre échange et la liberté commerciale, 
(19 décembre 1869, tome 2, pp. 388-395).  

5°) Les moyens de transport ; les difficultés avec la Cie du Chemin de fer de l’Est (21) : 
- Sur l’utilité du Canal de l’Aisne à la Marne pour l’industrie de la Haute-Marne, (29 avril 1852, tome 1, 
pp. 183-192). 
- Sur le tarif d’abonnement à la petite vitesse de la Cie de l’Est, (24 avril 1857, tome 1, pp. 237-262). 
- Sur le Canal de Suez, (23 septembre 1857, tome 1, pp. 263-266). 
- Sur la jonction du Canal de l’Ourcq à la Marne,( 26 octobre 1857, tome 1, pp. 267-271). 
- Sur le prolongement du chemin de fer de Blesmes à Gray vers la Suisse (5 janvier 1859, t. 1, pp. 296-302). 
- Sur le Canal des Houillères de la Sarre (26 décembre 1859, tome 1, pp. 323-423). 
- Sur l’interdiction de tarifs d’abonnement à la Cie de l’Est (6 mars 1866, t. 2, pp. 8-10). 
- Sur la nécessité d’un canal pour la Haute-Marne (4 avril 1860, tome 2, pp. 11-38). 
- Réponses aux observations faites au sujet canal (10 juin 1860, tome 2, pp. 39-67). 
- Sur les tarifs de la Cie de l’Est (3 décembre 1860, tome 2, pp. 77-84). 
- Sur les frais comparés de transport par fer et par eau entre St-Dizier et plusieurs grandes destinations (1860 
ou 1861 [?], tome 2, pp. 85-94). 
- Sur le trafic probable d’un chemin de fer entre Toul et Bologne (10 mars 1861, tome 2, pp. 95-136). 
- Sur un canal entre Vitry et Donjeux (26 mars 1861, tome 2, pp. 137-147). 
- Eléments de trafic fluvial entre Vitry et Donjeux (15 mai 1861, tome 2, pp. 148-154). 
- Sur la restauration et l’entretien de la R. D. n° 2 (30 août 1862, tome 2, pp. 183-186). 
- Sur les conditions de la production de la fonte et du fer dans les départements de la Haute-Marne, du Nord 
et de la Moselle (15 janvier 1863, tome 2, pp. 198-209). 
- Sur l'aménagement des ports de St-Dizier (12 décembre 1863, tome 2, pp. 210-219). 
- Observations sur le projet de chemin de fer entre St-Dizier et Wassy (10 juillet 1864, t. 2, pp. 220-239). 
- Sur le prolongement du Canal de la Haute-Marne (28 décembre 1864, t. 2, pp. 240-260). 
- Lettre au Rédacteur en chef du Progrès de la Haute-Marne au sujet du chemin de fer entre St-Dizier et 
Wassy, (Mars 1865, tome 2, pp. 261-266). 
- Sur les tarifs du Chemin de fer de l’Est (19 février 1868, tome 2, pp. 340-348). 
- Sur le chemin de fer de Lérouville à Troyes (28 août 1869, tome 2, pp. 384-388). 

6°) Minerai de fer (2) 
- Mémoire sur les bassins d’épuration (27 mars 1851, tome 1, pp. 137-182). 
- Mémoire sur l’exportation des minerais de Haute-Marne (1863, tome 2, pp. 198-209) 

7°) Banque : 
- Sur la création d’une succursale de la Banque de France en Haute-Marne (août 1862, t. 2, pp. 165-174). 

8°) Divers :  
- Sur la translation de la Chambre de Commerce de St-Dizier à Chaumont ( août 1861, pp. 155-164). 
- Sur l’intérêt des expositions de l’industrie (22 février 1849, tome 1, pp. 51-57). 
- Sur l’emploi de la fonte et du fer dans la construction des ponts (5 octobre 1850, tome 1, pp. 117-123). 
- Sur la production et la consommation du tan en Haute-Marne (11 décembre 1856, tome 1, pp. 233-236). 
- Sur un projet de loi concernant les brevets d’invention (pharmacie) (8 novembre 1857, t. 1, pp. 272-295). 

- Louis REYBAUD, Membre de l’Institut, Jules Rozet, Paris, 1877, 32 p., (notice lue par M. 
Ch. Giraud à l’Académie des Sciences morales et politiques en octobre 1875). 
- H. SALZARD, Minières et minerai de fer du département de la Haute-Marne, St-Dizier, 
Ed. Henriot & Godard, 1878. 
- Mgr FEVRE, Souvenirs et monuments d’Eurville, Paris, 1880, chap.VII, pp. 120-150. 
- LARZILLIERE, Les forêts de la Meuse et leurs produits, St-Mihiel, A. Vérand, 1886, 68 p.. 
- Frédéric VIVENOT-LAMY, Mon histoire, Saint-Dizier, 1894, 153 p.. 
- Abbé DIDIER, Etude historique et statistique sur Saint-Dizier (ancien et nouveau), St-
Dizier, 1897, 361 p.. 
- Marcel BULARD, « L’industrie du fer dans la Haute-Marne », Annales de Géographie, 
1904, t. XIII, n° 69, p. 223-242, n° 70, pp. 310-321. 
- « Le Centenaire de la Banque Varin-Bernier », Le Réveil de la Meuse, 25 décembre 1912. 
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Périodiques : 
- « L’Ancre de St-Dizier »  : Créé en 1836 sous le nom de « Feuille commerciale de St-Dizier », ayant pour 
objet principal l’industrie métallurgique, le commerce, le négoce du bois et la navigation, l’hebdomadaire créé 
par Claude-Augustin Saupique change de format et de titre en 1839 et devient L’Ancre puis L’Ancre de St-
Dizier » sous-titré « Journal spécial de la métallurgie de St-Dizier ». Distribué à St-Dizier et à Paris, il obtient 
peu à peu une diffusion nationale, donnant des renseignements sur les grandes régions métallurgiques françaises 
et étrangères, le négoce du bois et la navigation. La Bibliothèque Nationale conserve la série complète seulement 
à partir de 1848. Pour les numéros antérieurs, il faut avoir la chance de tomber sur des numéros isolés dans les 
archives privées ou dans les archives notariales. La bibliothèque de la Société des Lettres de Saint-Dizier dispose 
de quelques numéros épars, notamment : n° 1399, 25 janvier 1862, n° 1818, 7 octobre 1871, n° 1820, 21 octobre 
18711. 
 - « L’Echo de la Haute-Marne », 1871-1872, A. D. Haute-Marne, Fol 1101. 
- « L’Union de la Haute-Marne », 1870-1871, A. D. Haute-Marne, Fol 1157. 
 
 
LA FORÊT ET L ’ INDUSTRIE MÉTALLURGIQUE FRANÇAISES (FIN XVIII E-XIX E SIÈCLE) 
1°) La forêt française et le problème de la conversion 
- Louis BADRE, Histoire de la forêt française, Paris, Editions Arthaud, 1983, 312 p.. 
- Louis BADRE, « Evolution comparée des sylvicultures françaises et allemandes depuis 
deux siècles », Nancy, Revue Forestière, n° spécial, pp. 139-144. 
- Roger BLAIS, Une grande querelle forestière, la conversion, Paris, P.U.F., 1937, 90 p.. 
- Georges BOURGIN, La Révolution, l’agriculture, la forêt, Paris 1908, rééd. Comité des 
Travaux historiques et scientifiques, 1989, 253 p.. 
- Andrée CORVOL, L’homme et l’arbre sous l’Ancien Régime, Paris, Ed. Economica, 1984, 
757 p.. 
- Andrée CORVOL, L’Homme aux bois, histoire des relations de l’homme et de la forêt, 
XVIIe -XXe siècle, Paris, Editions Fayard, 1987, 585 p.. 
- M. DEVEZE, Histoire des forêts, Paris, collection «Que sais-je ?», 1993. 
- L’Atlas des forêts de France, Paris, 1994, sous la direction de Jean GADANT, Ed. Jean-
Pierre de Monza, 240 p.. 
- Georges HUFFEL, « Les débuts de l’enseignement forestier en France, par Lorentz », 
Annales de l’Ecole nationale des Eaux et forêts, 1920. 
- Georges HUFFEL, Les méthodes de l’aménagement forestier en France, étude historique, 
Nancy, Editions Berger-Levrault, 1926, 229 p.  
- Raphaël LARRERE et Olivier NOUGAREDE, Des hommes et des forêts, Paris, Editions 
Gallimard, collection Découvertes Traditions, 1993, 128 p.. 
- R. VINEY, « L’œuvre forestière du Second Empire », Revue forestière française, vol. XIV, 
n° spécial, Histoire forestière 1962, pp. 532-543. 
- Révolution et espaces forestiers, textes réunis par Denis Woronoff, Paris, Editions de 
l’Harmattan, 1989, 264 p.. 
 
2°) L’eau, le charbon de bois et l’énergie  
- Jean-François BELHOSTE, « Une sylviculture pour les forges, XVIe-XIX siècles », Forges 
et Forêts, Paris, Editions de l’EHESS, 1990, pp. 219-261. 
- Serge BENOIT, « La consommation de combustible végétal et l’évolution des systèmes 
techniques », Forges et Forêts, Paris, Ed. de l’EHESS, 1990, pp. 87-150. 
- Jean BOISSIERE, « La consommation parisienne de bois et les sidérurgies périphériques », 
Forges et Forêts, Paris, Ed. de l’EHESS, 1990, pp. 29-56. 
- Hervé FAVIER, « Jean Aubertot et la récupération des gaz du gueulard », Actes des 
Journées haut-marnaises d’art et d’histoire, C.H.M., n° spécial, Chaumont, 1980, pp. 61-66. 

                                                 
1 : Sur le journal métallurgique « L’Ancre  de Saint-Dizier » :  
     - Philippe DELORME,  « La métallurgie à St-Dizier d’après la série du journal L’Ancre conservée aux 
Archives départementales de la Haute-Marne (1886-1905) », Actes des Journées d’art et d’histoire, St-Dizier, 
15/16 novembre 1996, Presse et Sociétés savantes, Haute-Marne, C.H.M. n° 220/221, 1er/2e tri. 2000, pp. 40-56. 
    - Gilles ALVES, « Le socialisme bragard et l’Ancre, journal de Saint-Dizier sous la Seconde République », 
ibid, pp. 30-39.  
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- Jean-Claude RAMEAU, « Forêt et métallurgie : influence des activités économiques sur la 
structure et la composition des milieux forestiers »,  Actes des Journées haut-marnaises d’art 
et d’histoire, C. H. M., n° spécial, Chaumont, mars 1980, pp. 8-19. 
- Forges et forêt ; recherches sur la consommation proto-industrielle de bois, sous la 
direction de Denis WORONOFF, Paris, Editions de l’EHESS, 1990, 263 p.. 
- Denis WORONOFF, « La politique des autorisations d’usines et la question du bois », 
Forges et Forêts, Paris, Ed. de l’EHESS, 1990, pp. 57-85. 
 
3°) La sidérurgie et la métallurgie françaises  
- Hubert et George BOURGIN, L’industrie sidérurgique en France en 1789, Paris, 
Imprimerie nationale, 1920. 
- COMITE DES FORGES DE FRANCE, La sidérurgie française, 1864-1914, ouvrage publié 
pour le cinquantième anniversaire de sa fondation, Paris, 1920 ( ?). 
- J. GARILLOT, « Le chauffage du vent des hauts-fourneaux », R.H.S., 1966, tome VII. 
- Bertrand GILLE, « Les vieux gisements de fer au XIXe siècle », R.H.S.,1961, tome II, pp. 
207-219. 
- Bertrand GILLE, «La sidérurgie française du XIXe siècle avant l’acier», R.H.S., 1966, t VII. 
- Jean-Bernard SILLY, «La disparition de la petite métallurgie rurale », R. H. S., 1961, tome 
II, pp. 48-61. 
- Jean VIAL, L’industrialisation de la sidérurgie française, 1814-1864, Paris–La Haye, 1967, 
2 vol, 470 et 110 p.. 
- Denis WORONOFF,  L’industrie sidérurgique en France sous la Révolution et l’Empire, 
Paris, Editions de l’EHESS, 1994, 592 p.. 
- Denis WORONOFF, « La place de la sidérurgie dans l’économie et la société françaises 
avant la révolution industrielle », Actes des Journées haut-marnaises d’art et d’histoire, 
C.H.M., n° spécial, Chaumont, 1980, pp. 3-7.  
 
LA FORÊT ET LA MÉTALLURGIE EN CHAMPAGNE MÉTALLURGIQUE (FIN XVIII E-XIX E 

SIÈCLE) 
1°) Aspects généraux 
- « La forêt en Haute-Marne », n° spécial, Société de Sciences naturelles et d’Archéologie de 
la Haute-Marne, 1er tri. 1975, Chaumont, 240 p.. 
- « La forêt haut-marnaise », C.H.M., nos 169/170, 2e/3e trimestres 1987, Chaumont, 118 p.. 
- La métallurgie haut-marnaise, C.H.M., n° spécial 186/187, 1991. 
- G. ALVES, L. ANDRE, P. BERTRAND, M. PHILIPPE et alii, La métallurgie de la Haute-
Marne, Cahiers du Patrimoine, Inventaire Général, 1997, 309 p. 
- Louis ANDRE, « L’industrie métallurgique en Haute-Marne au XIXe siècle », La 
métallurgie haut-marnaise, C.H.M., nos 186-187, 1991, 91 p.. 
- E. ARNOULD, « Métallurgie au bois et utilisation de la forêt », Revue Forestière 
Française, 6, 1978, pp. 459-478. 
- J.-L. BALLIF, L’évolution de la forêt des industries du bois du département de la Haute-
Marne de 1790 à 1962, 1963, 251 p.. 
- Pierre BEGUIGNOT, Une grande industrie haut-marnaise disparue, la fabrication de la 
fonte et du fer, Lagny, 1979, 294 p.. 
- A. BERTRAND, « Forêts meusiennes », Dossiers documentaires meusiens, n° 22, Bar-le-
Duc, 1979, 67 p.. 
- Marie-Hélène BOURQUIN, L’approvisionnement de Paris en bois de la Régence à la 
Révolution, Thèse de doctorat en Sc. Ec., Paris, mars 19692.  
- Roger BRUNET, Atlas et géographie de la France moderne, Champagne, Pays de Meuse, 
Basse Bourgogne, Paris, Ed. Flammarion, 1981, 426 p. 
- Michel COINTAT : « Etude statistique sur les taillis sous futaie communaux du département 
de la Haute-Marne», R. F. F., oct. 1956, p. 658 et suiv..  
                                                 
2 : Un exemplaire existe aux Archives Départementales de la Marne, sous la cote CH 10.210/2. 
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- Michel COINTAT, « La métallurgie haut-marnaise au XIXe siècle », C.H.M., 3e/4e tri. 1958, 
n° 54/55, pp. 107-114. 
- Mireille CONIA, « Aspects de la métallurgie haut-marnaise face à la Révolution 
industrielle », C.H.M. , 3e/4e tri. 1991, pp. 78-87. 
- Bernard DAVID, L’industrie métallurgique en Haute-Marne, 1789-1860, D.E.S., Nancy, 
1968, 103 p.. 
- Robin DEGRON, La conversion forestière en Lorraine, Thèse de géographie humaine, 
Nancy II, 27 septembre 1999 (référence E.N.G.R.E.F. : 43.665). 
- Lionel GALLOIS, « La métallurgie haut-marnaise : sources et bibliographie », La 
métallurgie haut-marnaise, C.H.M., nos 186-187, 1991, pp. 19-24. 
- Michel GUYARD, Le grand siècle de la sidérurgie haut-marnaise, 1780-1880, Chaumont, 
Editions C.D.D.P. Haute-Marne, 1986, 58 p.. 
- Marcel HENRIOT, « La crise métallurgique dans le département de la Haute-Marne en 
1848 », R. H. S. t. II, 1961, pp. 115-127. 
- P. MEJEAN et M. HENRIOT, La Haute-Marne. Le département et son évolution, S.l.n.d., 
Editions Delpire, 1970, 277 p.. 
- Guy RICHARD, «Les forges champenoises à la fin du XVIIIe siècle », Actes du 95e congrès 
des sociétés savantes, Reims, 1970, Section d’histoire moderne et contemporaine, t. II, Paris 
1974, pp. 103-136. 
- Jean VENET, La Lorraine, cours de géographie forestière, E.N.G.R.E.F., 1968. 
 
2°) Aspects particuliers et monographies  
- « La Meuse », Revue géographique et industrielle de France, 1950 ( ?) : 

- « Le fer dans la Meuse », G. L. Gonzalez de Quijano. 
- « Fonderies et ateliers de construction mécanique de Dammarie-sur-Saulx », G. L 

Gonzalez de Quijano. 
- « Les forges d’Haironville », Dominique Braux. 
- «  Longeville-en-Barrois (Etablissements Utard) », R. G.. 
- «  La forêt », Paul Vosgien, Conservateur des Eaux et Forêts. 

- « La Société Meusienne de constructions mécaniques à Ancerville (Meuse) », Les Pays de la 
Saulx et du Perthois, n° 28, janvier 1995, pp. 6-7. 
- « La forge d’Abainville », R.H.S., tome III, 1962, pp. 61-68.. 
- Jacques CLERE, Les paysans de la Haute-Marne et la Révolution française, Paris, Editions 
des Travaux historiques et scientifiques, 1988, 397 p.. 
- Jean-Marie CHIROL, Wassy-sur-Blaise, St-Dizier, Ed. S.V.I.P., 1973, 126 p..  
- Jean-Marie CHIROL, Les mines de fer de Pont-Varin, Langres, Ed. Guéniot, 1982, 158 p.. 
- Michel COINTAT, « Les forêts de l’ancien comté de Vignory », C.H.M., n° 47, 1956.   
- Michel COINTAT, « Les forêts du Haut-Pays », C.H.M., n ° 60, 1er tri. 1960. 
- Michel COINTAT et Roger CHOULET, « La forêt haut-marnaise sous le Premier Empire », 
R.F.F., Juillet-Août 1952, pp. 453-459. 
- B. DAVID, L’industrie métallurgique en Haute-Marne (1789-1860), D.E.S., Nancy, 1968. 
- Robin DEGRON, « Continuité et ruptures dans la gestion des Bois communaux au XIXe 
siècle, quelques exemples lorrains », R. F. F., 3/1999, pp. 425-434. 
- Philippe DELORME, Forêts et hauts-fourneaux, en Marne, Haute-Marne et Meuse, XVIe – 
XXe siècle, St-Dizier, Editions Clos Mortier Patrimoine, 2e éd., 1995, 210 p.. 
- Philippe DELORME, « Le château de Haute-Fontaine et les maîtres de forges de Haute-
Marne », Fontes, n° 41, mai 2001, pp. 3-11. 
- Jean DION, « Les forêts françaises du Nord-Est », R.G.E., 1970, 3/4, pp. 155-277. 
- A. GAILLEMIN, Cousances et Cousancelles, 2ème partie, de l’Empire à 1914, 2 tomes, 
polycopié, Cousances-les-Forges, sans date (vers 1978 ?), 290 p.. 
- Yvon GAILLET « Doléances de 1789 au sujet des Eaux et Forêts, d’après les cahiers du 
bailliage de Chaumont. »  La Haute-Marne pendant la Révolution, 10èmes Journées d’Art de 
d’Histoire, Chaumont, Langres, St-Dizier, 21-23 avril 1989, Chaumont 1989, p. 85-95. 
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- Jacques GARILLOT, « La création du fourneau et de la forge du Clos Mortier », R. H. S., 1er 
tri. 1964, pp. 95-97.. 
- B. GRIAULT, « La sidérurgie française de 1860 à 1880 », R.H.S., 1965, tome VI. 
- Marie-Laure GRIFFATON, François Bonhommé, peintre, témoin de la vie industrielle au 
XIXe siècle, Musée de l’Histoire du fer, Nancy, Editions Serpenoise, 1996, 165 p.. 
- Pol GROSDIDIER, maître de forges, Président de la Chambre de Commerce de la Meuse, 
« La sidérurgie dans le département de la Meuse du XVIe siècle à 1870. », Actes du colloque 
international « Le fer à travers les âges », Nancy, oct. 1955, Annales de l’Est, mémoire n° 16, 
Nancy, 1956, pp. 161-174. 
- M. GUYARD, « Le haut-fourneau manqué de Chamarandes », C.H.M., n° 133, pp. 55-59. 
- Michel HAU, La croissance économique de la Champagne, de 1810 à 1969, Thèse de 
doctorat sous la direction du Pr Lévy-Leboyer, Paris, Association des publications près les 
universités de Strasbourg, 1976, 179 p.. 
- Marcel HENRIOT, « La crise métallurgique dans le département de la Haute-Marne en 
1848 », R.H.S., 1961, tome II. 
- Jean-Pierre HUSSON, Les hommes et la forêt en Lorraine, Paris 1991, Ed. Bonneton, 318 p. 
- Jean-Pierre HUSSON, « Les paysages forestiers lorrains, rôle et impact de l’épisode 
révolutionnaire», Révolution et espaces forestiers, colloque des 3 et 4 juin 1987, textes réunis 
par D. Woronoff, Paris, Ed. de L’Harmattan, 264 p., 1989, (pp. 63-70). 
- André KWANTEN, « Les hauts-fourneaux de Sermaize-les-Bains (Marne) », Société 
d’agriculture, commerce, sciences et arts de la Marne. 
- Roger LAPRUNE, L’abbaye cistercienne d’Ecurey-en-Barrois, 1144-1791, Bar-le-Duc, 
1964, pp. 161-163 : « Ecurey industriel (1790-fin XIXe siècle) ». 
- Roger LAPRUNE, Histoire civile de Montiers-sur-Saulx, Bar-le-Duc, 1977, 158 p.. 
- Roger LAPRUNE, Notes recueillies sur les communes du canton de Montiers-sur-Saulx, 
Bar-le-Duc, 1983, 115 p.. 
- Roger LAPRUNE, Notice sur Paroy-sur-Saulx, Montiers-sur-Saulx, 1989, 36 p.. 
- Thomas MAMBRINI, Guyénot de Chateaubourg et ses forges champenoises (1791-1810), 
maîtrise d’histoire moderne, 1998-1990, sous la direction de D. Woronoff, Paris I, 150 p.. 
- Jean-Louis MAIGROT, « Quelques remarques sur l’habitat industriel haut-marnais au XIXe 
siècles », Actes des Journées haut-marnaises d’art et d’histoire, C.H.M., n° spécial, 
Chaumont 1980. 
- Jean MASSELOT, Adaptations et transformations de l’industrie dans le canton 
d’Ancerville, D.E.S. de Géographie, Nancy 1954, publié dans les Annales de l’Est, 1955, n° 3. 
-Jean-Marie MOINE, « Du Périgord à la Champagne, les Festugière à Brousseval », Fontes, 
n° 29, avril 1998, pp. 3-13. 
- Sophie PECHE, Le Tempillon à Rachecourt-sur-Blaise, du XVIIe au XIXe siècle, Mémoire 
de maîtrise d’histoire, Université de Reims, 2001.  
- Dominique PERCHET, « Les Forges d’Haironville (Meuse) depuis 1535 », Fontes n°15, 
novembre 1994, pp. 4-11. 
- Anne-Lise PLEUX, Une dynastie d’industriels, les Ferry-Capitain à Bussy (Vecqueville, 
Haute-Marne), de 1834 à nos jours, mémoire de D.E.A., sous la direction de L. Bergeron, 
EHESS, 1995. 
- Edouard SALIN, « Métallurgie d’autrefois en terre lorraine », R.H.S., 1972, tome IV. 
- Jean-Paul STREIFF, « Métiers meusiens d’autrefois (19e siècle) », Dossiers documentaires 
meusiens, juin 1979, n° 19, Bar-le-Duc, 1980, 64 p.. 
- Pascal TILLY, « Bradfer père et fils et Durenne à Bar-le-Duc », Fontes, n° 40, septembre 
2000, pp. 3-32. 
- Denis WORONOFF, « Tradition et innovation dans la sidérurgie : un exemple de gestion 
d’entreprise en Haute-Marne sous le Consulat et l’Empire », Revue d’histoire moderne et 
contemporaine, t. XVII, 1970, pp. 559-573. 
 
2°) Saint-Dizier 
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- Philippe DELORME et Emmanuel THIRY, « La métallurgie à St-Dizier : des bas-fourneaux 
gallo-romains à la fin du XXe siècle », Enseigner le patrimoine industriel, le cas de St-Dizier, 
sous la direction de Gracia Dorel-Ferré, C.D.D.P. Haute-Marne, Chaumont, 1998, pp. 11-27. 
- Philippe DELORME, « Petite histoire parallèle du Clos Mortier et de Marnaval », Saint-
Dizier, 250 p, Ed. Ville de St-Dizier, 1995, pp. 125-128. 
- Philippe DELORME, « Emile Giros, ou le destin d’un entrepreneur pendant la révolution 
industrielle à St-Dizier », Enseigner le patrimoine industriel, le cas de St-Dizier, sous la 
direction de Gracia Dorel-Ferré, C.D.D.P. Haute-Marne, Chaumont, 1998, pp. 107-120. 
- Philippe DELORME, « La métallurgie à St-Dizier d’après la série du journal L’Ancre 
conservée aux Archives départementales de la Haute-Marne (1886-1905)», Actes des 
Journées d’art et d’histoire, 15 et 16 novembre 1996, C.H.M., nos 220/221, 2000, pp. 40-56. 
- René GOUTHIERE, « L’industrie de la serrurerie à Saint-Dizier », La Liberté de la Haute-
Marne, articles parus en février et mars 1927. 
- Camille PETIT, « Le brellage » ou flottage du bois à Saint-Dizier et dans la région », 
Bulletin du Comité du Folklore champenois, n° 21-22, 1935, pp. 306-310. 
- Camille PETIT, Vieilles rues, vieilles pierres de St-Dizier, Ed. OTSI St-Dizier, 1965, 103 p.. 
- Elisabeth ROBERT-DEHAULT,  « L’art de faire du fer à Saint-Dizier », Saint-Dizier, 250 
p., Ed. Ville de St-Dizier, 1995, pp. 129-138. 
- Objectifs Haute-Marne, n° 32, mai 1980, p. 10 : « Qui a créé la Chambre de Commerce de 
Saint-Dizier ? », d’après l’exposé de M. Henriot, professeur au lycée de Chaumont pour la 
célébration du centenaire de la Chambre de Commerce et d’Industrie, le 10 juillet 1848. 
- Syndicat d’Initiative de Saint-Dizier, Autrefois… Saint-Dizier à travers 190 cartes postales 
anciennes, Saint-Dizier, 1982, 130 p.. 
 
3°) Les transports 

Remarque : si l’on peut trouver des ouvrages concernant les voies fluviales et ferrées, par contre il 
n’existe rien, à notre connaissance, sur les transports routiers (dits aussi « sur essieux »). 
- H. de BAILLON, « Les anciens ports de Hoéricourt et Moeslains », C.H.M., n° 31, p. 211. 
- H. de BAILLON, Le Chemin de fer à Eclaron, d’après les délibérations du Conseil 
Municipal d’Eclaron (Haute-Marne), manuscrit, 12 p., 3 juin 1945. 
- Marc BARBIER, Un village disparu, Hoéricourt, Ed. Musée de St-Dizier, 1989, 54 p.. 
- François BEAUDOUIN, Conservateur du Musée de la batellerie Conflans-Ste-Honorine), 
Bateaux des fleuves de France, « Le bateau marnois » pp. 89-94, Editions de l’Estran, 
Douarnenez, 1985, 237 p..  
- François BEAUDOUIN, Paris sur Seine, Paris, Editions Nathan, 1989, 192 p..  
- Anne-Marie BERTHE-BARBAUX et Philippe DELORME, « La navigation d’hier et 
d’aujourd’hui », Saint-Dizier, 250 p, Ed. Ville de St-Dizier, 1995, pp. 129-138. 
- Philippe DELORME, « Charpentiers et marchands de bateaux à St-Dizier », Champagne 
Généalogie, n° 59, 1993, pp. 112-113. 
- Jean GIGOT, « Notes sur les ports de Saint-Dizier », C.H.M., n° 10, décembre 1947. 
- Jean GILLOT, « Les origines des chemins de fer », Société des Sciences et des Arts de Vitry-
le-François, tome 35, 1977, pp. 318-328. 
- L.-M. JOUFFROY, Une étape de la construction des grandes lignes de chemin de fer en 
France, la ligne de Paris à la frontière allemande, Paris, 1932. 
- Jean-Pierre MONNIER, « Brelleurs et mariniers de La Noue. », Folklore de Champagne, n° 
79, 1982, 39 p.. 
- Jean-Yves SOMBORN, « Le Canal de Saint-Dizier à Wassy », Fontes, n° 26/27, juillet 
1997, pp. 27-31. 
- Odette VOILLIARD, « Le rôle des chemins de fer dans la transformation des forges de la 
Haute-Marne et de la Haute-Saône. », Actes du colloque international « Le fer à travers les 
âges », Nancy, octobre 1955, Annales de l’Est, mémoire n° 16, Nancy, 1956, pp. 421-432. 
 
4°) La politique économique de Napoléon III et le régime douanier 
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- Jean COUSSY, « La politique commerciale du Second Empire et la continuité de l’évolution 
structurelle française », Cahiers de l’Institut de Science économique appliquée, n° 120, 
décembre 1961, pp. 18-45. 
- Robert DECKER, « La politique économique du Second Empire et l’industrie du fer, aspects 
haut-marnais. », Actes des Journées haut-marnaises d’art et d’histoire, C.H.M., n° spécial, 
Chaumont, 1980, p. 41-45. 
- Michel GUYARD, « Le meeting métallurgique de Saint-Dizier, le 19 décembre 1869. », 
Actes des Journées haut-marnaises d’art et d’histoire, C.H.M., n° spécial, Chaumont 1980. 
- Michael Stephen SMITH, Tariff reform in France, 1860-1900, London, Cornell University 
Press, Ithaca and London,1980, 272 p.. 
- Jean-Bernard SILLY, « La sidérurgie française et les traités de 1860 », R. H. S., 1963, tome 
IV, pp. 1-25. 
 
5°) Notables 
- Jean-Marie CHIROL, 251 personnages du Pays haut-marnais, (XIXe-Xxe siècles), Langres 
1983, Editions D. Guéniot, 250 p.. 
- Philippe DELORME, L’ascension et la réussite sociale dans le ressort d’une prévôté de la 
Principauté de Joinville (XVIe-XVIIIe siècles). Mémoire complémentaire de D.E.A. en forme 
de plan, Paris, 1995,  E.H.E.S.S. 
- Bertrand GILLE, « Esquisse d’une histoire du syndicalisme patronal dans l’industrie 
sidérurgique française », R. H. S., 1964, tome IV. 
- Bertrand GILLE, le Conseil général des Manufactures, Paris, S.E.V.P.E.N., 1961. 
- François VEILLERETTE, Les illustres chaumontais des origines à nos jours, Chaumont, 
1984, 400 p.. 
- Georges VIARD, « Un groupe social en mutation : les maîtres de forges haut-marnais à la 
fin du XVIIIe et au début du XIX siècle.», Actes des Journées haut-marnaises d’art et 
d’histoire, C.H.M., n° spécial, Chaumont 1980, pp. 35-40.. 
 
6°) Banque 
- Claude COLLOT, « Bar et la banque Varin-Bernier sous la Troisième République (1871-
1914) », Annales de l’Est, mémoire n° 52, Journées d’Etudes Meusiennes, 4-5 octobre 1975, 
Nancy 1976, pp.83-117. 
- VARIN-BERNIER, Banquiers depuis cent cinquante ans, 1812-1962, Paris 1963, 48 p.. 
 
7°) La condition ouvrière et le logement ouvrier 
- Gilles ALVES, « Idéologie patronale et villages ouvriers en Haute-Marne », Fontes, n° 11, 
novembre 1993, p. 3-13. 
- A.S.P.M., « Condition ouvrière et lois sociales en Haute-Marne », Fontes, n° 24/25, mai 
1997, p. 3-62. 
- Jean-Louis MAIGROT, « Quelques remarques sur l’habitat industriel haut-marnais au XIXe 
siècle, le cas de Manois », Actes des Journées haut-marnaises d’art et d’histoire, C.H.M., n° 
spécial, Chaumont 1980, p. 67-74. 
 
8°) Regards sur les régions métallurgiques voisines 
a) L’Alsace :  
- JUILLARD, ROCHEFORT et TRICART, « L’économie alsacienne », Strasbourg, La 
Documentation Française, 1957, 50 p. 
- V.P., « La construction des locomotives en Alsace », La Vie du Rail, n° 1289, 25 avril 1971, 
p. 19-21. 
b) L’Aube : 
- Jean-Louis HUMBERT, « Les Forges Saint-Bernard à Clairvaux au XIXe siècle », La vie en 
Champagne, n° 27, juillet-septembre 2001. 
c) Les Ardennes : 
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- Louis ANDRE, Jean-François BELHOSTE, Patrice BERTRAND, La Métallurgie du fer 
dans les Ardennes (XVIe-XIXe), Paris, Cahiers de l’Inventaire n° 11, 112 p.. 
d) Berry et Nivernais : 
- Annie LAURANT, Des fers de Loire à l’acier Martin, Editions Royer Saga sciences : 

- Tome 1 : Maîtres de forges en Berry et Nivernais, 1995, 245 p.. 
- Tome II : Fonderies et aciéries, 1997, 278 p.. 

e) Bourgogne du nord : 
- Serge BENOIT et Bernard RIGAULT, « Le patrimoine sidérurgique du Châtillonnais », 
Mémoires de la Commission des antiquités du département de la Côte-d’Or, Tome XXXVI, 
1984, pp. 387-448. 
- Serge BENOIT, « Croissance de la sidérurgie et essor de la construction métallique urbaine 
au siècle dernier : le cas de Châtillon-Commentry », Frédéric Seitz (sous la direction de) 
Architecture et métal en France, 19e-20e siècles, Paris, Ed. de l’EHESS, 1994, pp. 99-129. 
- Arlette BROSSELIN, « Les forêts de la Côte d’Or et l’utilisation de leurs produits», 
Colloque Dissertations in European Economic Story, New-York, Arno Presse, 1973, 316 p..  
- Arlette BROSSELIN, « Les forêts de la Montagne et du Châtillonnais aux XVIIe et XVIIIe 
siècles », Journées haut-marnaises d’Art et d’Histoire, La forêt haut-marnaise, C.H.M., n° 

169/170, 2e/3e trimestres 1987, pp. 95-96. 
- Bertrand GILLE, « Les origines d’une grande société métallurgique : Châtillon-
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